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DOSSIER  La communauté urbaine fait des vagues
Une grande communauté urbaine de 400 000 habitants va naître dans deux semaines, 
allant de Rosny-sur-Seine à Conflans-Sainte-Honorine. Mais tous les élus de ce gigan-
tesque territoire, par opposition de principe ou par rejet de la méthode, n’adhèrent pas 
à cette fusion.

lagazette-yvelines.fr

Seules 60 000 voix séparaient di-
manche soir les listes d’union de la 
droite et de la gauche, pour ce second 
tour des élections régionales en Île-
de-France. Et c’est la liste d’union 
de la droite, menée par l’Yvelinoise 
Valérie Pécresse (LR), qui l’a finale-
ment emporté. Le FN perd de son 
côté presque 60 000 suffrages par 
rapport au premier tour.

« C’était serré, nous sommes très 
contents que les Franciliens aient choisi 
le changement, se réjouit le porte-pa-
role de Valérie Pécresse, Othman 
Nasrou. La fin de campagne a été 
extrêmement dure, et à titre personnel, 
je n’oublie pas les choses indignes qui ont 
été dites (par Claude Bartolone, tête de 
liste de la gauche, sur Valérie Pécresse, 
Ndlr). »

A gauche, forcément, le résultat est 
plus dur à avaler. « Le phénomène 
déterminant qui explique le scrutin est 
le report massif des électeurs FN vers 
Valérie Pécresse au second tour, analyse 
le muriautin et encore président du 
groupe écologiste au conseil régio-
nal, Mounir Satouri. C’est un nou-
veau type de vote utile dans l’histoire 
de la République. »

« Je n’oublie 
 pas les choses indignes  

qui ont été dites »

Sandrine Grandgambe, tête de liste 
socialiste dans les Yvelines, fait un 
examen similaire et s’inquiète pour 
la suite. « Valérie Pécresse a fait une 
campagne positionnée très à droite, 
affirme-t-elle. Nous verrons par ses 
décisions si elle est prisonnière de cette 
extrême-droite ou si elle s’en émancipe, 
ce que je souhaite. »

Largement perdant de cette élection 

francilienne, le FN ne s’attendait pas 
forcément à une telle mobilisation, 
avec 10 points de participation en 
plus au second tour et une perte de 
suffrages pour le parti de Marine Le 
Pen. « Cela s’explique par la volonté de 
certains de faire barrage à la gauche, ce 
qui a réussi, estime le maire mante-
villois et désormais élu régional Cy-
ril Nauth. Même si nous avions très 
peu de chances de l’emporter, la logique 
du second tour nous a été fatale. »

La plupart des nouveaux élus FN 
vont découvrir le fonctionnement 
du conseil régional, dont ils étaient 
exclus pendant le précédent man-

dat. La gauche, elle, va devoir  
« réapprendre ce qu’est l ’opposition 
dans une assemblée », note Sandrine 
Grandgambe, et compte bien 
exercer « un mandat de vigilance », 
assure Mounir Satouri.

A droite, il s’agira de mettre en 
oeuvre les nombreuses promesses 
de campagne de Valérie Pécresse. 
« Le plus important maintenant est 
de prouver que son engagement et son 
programme étaient sincères, signale 
Othman Nasrou. Les grands axes de 
notre début de mandat seront le bou-
clier de sécurité et les questions écono-
miques. »

ELECTIONS Pécresse l’emporte d’une courte tête
Le rassemblement de la gauche au second tour des élections régionales n’aura pas suffi. La 
liste d’union de la droite gagne l’élection d’un cheveu, tandis que le FN perd des suffrages.

RESULTATS DANS LES YVELINES ET EN ILE-DE-FRANCE

Les pourcentages donnés entre parenthèses correspondent aux scores 
des différentes listes réalisés dans l’ensemble de la Région Île-de-France. 
Source : ministère de l’Intérieur. 

Participation : 56,24 % (54,46 %)
Votes blancs : 1,97 % (2,34 %)
Votes nuls : 1,11 % (1,27 %)

Valérie Pécresse, LR-UDI-Modem : 51,49 % (43,80 % - 121 sièges)
Claude Bartolone, PS-PRG-EELV-FG : 34,41 % (42,18 % - 66 sièges)
Wallerand de Saint Just, FN : 14,10 % (14,02 % - 22 sièges)

Contesteront-ils l’élection de Philippe Tautou  
à la présidence ?
Depuis l’annonce de la fusion il y a un peu plus d’un an, puis la 
création du Pôle métropolitain Grand Paris Seine aval comme pré-
figurateur du rassemblement, un seul nom circule pour la prési-
dence de la communauté urbaine. Ce nom, c’est celui de Philippe 
Tautou, l’actuel maire de Verneuil-sur-Seine (LR), de la Commu-
nauté d’agglomération des deux rives de Seine (CA2RS) et du Pôle 
métropolitain. 

Il est soutenu par les figures politiques de la vallée, du Mantais 
Pierre Bédier au Pisciacais Karl Olive (LR). Pour l’instant, il a toutes 
les chances d’être élu par les maires et conseillers municipaux qui 
siègeront à l’assemblée de Grand Paris Seine & Oise.

Mais, en sourdine, d’autres candidatures se préparent. Paul Marti-
nez, l’actuel maire UDI de Buchelay et président de la Communau-
té d’agglomération de Mantes en Yvelines (Camy), a déjà fait part 
du fait qu’il envisageait de se présenter. Mais il refuse aujourd’hui 
de s’exprimer à ce sujet avant les fêtes, car sa candidature serait 
toujours incertaine.

Il peut certes compter sur le soutien de nombreuses communes 
 rurales du Mantois, comme ce fut le cas lors de son élection à la 
présidence de la Camy face au Mantais Jean-Luc Santini (LR). Mais 
sa situation est nettement plus floue à mesure que l’on se rap-
proche de Paris. « Paul n’a aucune chance », estime d’ailleurs un 
élu non concerné par la fusion mais très au fait des discussions en 
cours.

L’autre nom qui revient de manière insistante est celui de Michel 
Lebouc, le maire de gauche de Magnanville. « Ce serait très anticipé 
de ma part, dément cependant l’intéressé. La réflexion sera abordée 
avec tous les acteurs de notre groupe politique (en cours de créa-
tion, Ndlr), je ne l’ai pas rêvé et je ne l’imagine même pas ». 

Elle a été annoncée il y a un an et 
se concrétise dans deux semaines : 
six intercommunalités de la vallée de 
Seine, du Mantois jusqu'à Conflans-
Sainte-Honorine, disparaîtront 
alors pour laisser la place à cette 
superstructure englobant 400 000 
habitants. Forcé par l'Etat, appliqué 
par les maires, ce regroupement ren-
contre des oppositions minoritaires 
mais bruyantes, souvent de la part 
des maires des communes rurales.

Son nom, Grand Paris Seine & 
Oise (GPSO), est à peu près la seule 
chose dont les élus sont aujourd'hui 
certains, alors que le temps presse 
de plus en plus. Il presse tellement, 
d'ailleurs, qu'au 1er janvier, ce 
sont les communes qui exerceront 
concrètement une partie des com-
pétences normalement dévolues à 
cette communauté urbaine.

« La future intercommu-
nalité se construit malgré 

nous et sans nous »

Les adversaires peut-être les plus 
féroces à cette fusion d'intercom-
munalités sont les majorités muni-
cipales d'Issou et d'Arnouville-lès-
Mantes. Les élus issoussois n'ont 
pas ménagé leur peine depuis un an : 
pétition, motions votées en conseil 
municipal, banderoles, pleines pages 
dans le journal communal.

« La future intercommunalité se 
construit malgré nous et sans nous, et 
ce bien qu'une majorité de communes 

se soit prononcée contre », protestait 
ainsi à la rentrée le comité fondé à 
l'initiative de la mairie d'Issou avec 
d'autres collectivités opposées à la 
fusion, comme Ecquevilly.

La critique est similaire du côté des 
élus Arnouvillois, qui refusent une 
fusion imposée et craignent des 
hausses d'impôts. Leur opposition, 
médiatiquement plus discrète, se 
manifeste surtout par un boycott 
systématique, depuis plusieurs mois, 
des conférences des maires. Ces 
dernières rassemblent très réguliè-
rement les édiles des 73 communes 
concernées.

L'on trouve aussi un autre type de 
protestations, qui ne sont pour l'ins-
tant qu'un bruit de fond d'élus dont 
certains sont plus bavards en privé 
qu'en public, mais qui pourraient 
prendre de l'ampleur dans les se-
maines à venir. Celles-ci se portent 
plutôt sur la méthode utilisée par les 
poids lourds politiques de la future 
communauté urbaine.

C'est notamment le cas de Stéphane 
Hazan, le maire sans étiquette de 
Lainville-en-Vexin, plutôt favorable 
à la fusion sur le principe, et jusque-
là resté silencieux. Il estime que le 
délai d'un an donné par l'Etat est 
beaucoup trop court, mais surtout, 
il s'interroge sur les décisions qui 
entourent la naissance de la commu-
nauté urbaine, n'ayant par exemple 
que fort peu goûté d'apprendre son 
nouveau nom dans la presse.

« Il y a un pilotage très important de 
certains élus qui se reconnaîtront, on ne 
demande pas l'avis de tous, avance-t-
il des décisions prises jusque-là. Il 
me semble qu'en démocratie, il serait 
un minimum de faire participer un 
peu plus les gens à la réflexion globale, 
même si je peux comprendre que ce soit 
dur en seulement quelques mois.»

« Il serait un minimum de 
faire participer un peu 

plus les gens à la réflexion 
globale »

Il se montre également très critique 
de ce qui se joue actuellement en 
coulisses afin de déterminer qui 
seront les dirigeants de GPSO (voir 
encadré). « Le problème est qu'on fera 
de la politique dans le mauvais sens 
du terme, analyse Stéphane Hazan. 
Ce sera d'abord de la lutte de pouvoir, 
d'influence, et après seulement, on fera 
des choses. Je ne suis pas sûr que ce soit 
le plus utile. »

C'est ce qui, semble-t-il, l'a décidé 
à s'exprimer publiquement : « Ce 
coup de gueule est personnel, même si 
j'en ai discuté avec mon conseil muni-
cipal. Quand les hommes politiques 
auront compris que l'intérêt n'est pas 
d'être réélu, mais de travailler pour le 
peuple, peut-être les gens reviendront-
ils dans les urnes pour voter, et voteront 
de façon intelligente. » La première 
assemblée de l'intercommunalité 
fusionnée se tiendra en janvier, elle 
risque fort d'être animée.

Les élus d’Issou n’ont pas ménagé leur peine depuis un an : pétition, motions votées  
en conseil municipal, banderoles, pleines pages dans le journal communal.
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« Le plus important maintenant est de prouver que son engagement et son pro-
gramme étaient sincères », signale Othman Nasrou, le porte-parole de la liste 
yvelinoise d’union de la droite.



05Mercredi 16 décembre 2015 Actualités
N° 1704 Mercredi 16 décembre 2015

N° 17      Actualités

En bref

« La vague, c’est beau, mais ce sera diff icile à reproduire à l ’emboutissage. » Les ouvriers de l’automobile ont 
l’oeil ! La semaine dernière, le concept car Nissan Sway, qui annonce le style des prochains modèles cita-
dins, était montré dans chacun des ateliers. « Ca fait partie de la culture que nous devons partager avec Nissan 
», note la direction. La future génération de Micra, la citadine de Nissan, sera  en effet produite dès l’an 
prochain dans une usine Renault, une première.

En bref

FLINS-SUR-SEINE Un avant-goût de Nissan à l’usine Renault

En image

VALLEE DE SEINE Hôpital qui rit, hôpital qui pleure
Leur direction est commune depuis cet été, mais si l’hôpital de Poissy a plutôt réussi 
son redressement financier, celui de Mantes-la-Jolie s’apprête à supprimer une cen-
taine de postes.
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L’une est basée à Buchelay et distribue des denrées alimentaires aux restaurateurs, l’autre se situe à Louveciennes 
et gère des contrats d’assurances. Toutes deux figurent dans un classement des 20 PME franciliennes (moins 
de 250 salariés, Ndlr) dont la rentabilité a le plus progressé entre 2013 et 2014, établi par l’agence de données 
d’entreprises Managéo. Le bénéfice net de Val de Seine distribution progresse ainsi de 2,7 millions d’euros, 
celui de FMA assurances de 2,1 millions d’euros.

Le stationnement gratuit était 
jusque-là limité à 1 h 30 sur le 
parking de la mairie. La mu-
nicipalité vient de le rallon-
ger à 2 h, dans le but avoué de  
« permettre au public d’assister aux 
séances de cinéma ». Les cinéphiles 
devront néanmoins prendre soin 
d’éviter d’aller aux projections les 
plus longues afin de s’assurer de 
ne pas se retrouver avec un PV à 
la sortie.

VERNEUIL-SUR-SEINE
Parking gratuit 
pour cinéphiles

lagazette-yvelines.fr

Environ 500 salariés de la filiale 
Rail du groupe de construction 
Colas pourraient venir s’ajouter 
aux 80 travaillant actuellement 
sur son site des Mureaux, dans le 
quartier de la Haye, en bordure 
de la voie ferrée, a-t-il été indi-
qué en conseil municipal. Cette 
subdivision de Colas, spécialisée 
dans la construction et l’entre-
tien des chemins de fer, regrou-
perait ainsi aux Mureaux l’en-
semble de ses salariés franciliens,  
aujourd’hui répartis de manière 
dispersée.

LES MUREAUX  
Agrandissement 
en vue chez Colas

Roger Le Toullec, ex-maire des 
Mureaux, est décédé mercredi 9 
décembre à l’âge de 88 ans. Cet 
instituteur de formation, militant 
syndicaliste et communiste, avait 
été premier magistrat de la com-
mune de 1977 à 1988, et conseiller 
général du canton de Meulan-en-
Yvelines de 1976 à 1988. « Les mots 
de solidarité, fraternité, d’éducation 
étaient une des bases de son action », 
a rendu hommage à cet « ami des 
Mureaux » l’actuel édile François 
Garay (DVG).

LES MUREAUX 
L’ancien maire 
disparaît

En bref

Si la célébration des accom-
plissement sportifs est tradi-
tionnelle, celle de personna-
lités ou d’associations l’est un 
peu moins. Vendredi dernier, 
la mairie a ainsi décerné six  
« Victoires des sports » et cinq  
« Saint-Louis d’or », ces derniers 
prenant la forme d’une statuette 
du roi dont la récompense porte 
le nom. Ont été encouragés les 
– 15 ans de l’AS Poissy basket, 
les triathlètes Cassandre Beau-
grand et Léonie Périault,  le na-
geur Léo Trillat, le judoka An-
toine Bidault, ainsi que Julien 
Fillette et Valentine Margant.

Un vote des internautes

Le maire Karl Olive (LR) s’est 
réservé le droit d’adjuger le 
trophée d’honneur à Florent 
Groberg, récipiendaire de la 
Medal of honor. Les inter-
nautes, eux pouvaient voter 
pour quatre trophées : ils ont 
choisi l’Entente élan Yvelines 

basket (sport), la nouvelle Meil-
leur ouvrier de France Maïlys 
Saint-Martin (économie), deux 
peintres résidant au foyer social 

Saint-Benoït Labre (caritatif ) 
et Antoine Picon, président 
de la fondation Le Corbusier 
(culturel).

POISSY Sportifs et personnalités récompensés
La municipalité a célébré ses sportifs les plus méritants... ainsi que des personnalités et asso-
ciations mises en avant après un vote des internautes.

Les trophées destinés aux personnalités, comme ici le président de la fondation Le 
Corbusier, sont des statuettes de Saint-Louis.

M
AI

RI
E 

D
E 

PO
IS

SY

Ce sont les deux plus gros hôpitaux 
de la vallée de Seine, leur direc-
tion est aujourd’hui commune, 
mais leurs situations respectives 
sont bien différentes. L’hôpital de 
Poissy affiche une santé retrouvée 
depuis deux ans (voir encadré). 
Le centre hospitalier François 
Quesnay, situé à Mantes-la-Jolie, 
devrait de son côté afficher en fin 
d’année un déficit de trois à quatre 
millions d’euros.

L’hôpital mantais s’apprête donc 
à entamer la seconde phase de 
son plan de retour à l’équilibre. 
L’an dernier, il affichait un déficit 

d’environ six millions d’euros, pour 
un budget annuel de 140 millions 
d’euros. La semaine dernière, les 
dirigeants de l’institution sont 
venus en personne expliquer au 
personnel les conséquences de ce 
nouveau tour de vis financier.

Le déficit mantais  
en baisse

Une centaine de postes seront 
supprimés dans les deux ans à 
venir, par non-renouvellement des 
départs, alors que 70 postes avaient 
déjà été retirés cette année, lors de 
la première phase du plan de retour 

à l’équilibre. L’Agence régionale 
de santé (ARS) d’Île-de-France 
demande à ce que le budget soit 
à l’équilibre en 2018.

« La trajectoire est plutôt favorable, 
le déf icit est en baisse, nuance 
Mickaël Galy, directeur commun à 
Mantes-la-Jolie et à Poissy depuis 
cet été. Nous équilibrerons la seconde 
phase du plan entre des perspectives 
de développement là où c’est possible 
et où nous en avons besoin, avec une 
maîtrise des dépenses. »

« Les services  
de soin sont déjà  

à flux tendu »

Au-delà des suppressions de 
postes, de nouvelles réorganisa-
tions interviendront donc l’an 
prochain. La direction souhaite 
accélérer le raccourcissement de la 
durée des séjours à l’hôpital pour 
les patients, mais aussi améliorer 
la gestion des lits afin d’optimi-
ser le plus possible le travail des 
soignants.

Si les médecins, peu concernés 
par les suppressions de postes, 
restent plutôt en retrait, le reste 
du personnel semble se demander 
comment se déroulera ce renfor-
cement de la chasse au déficit.  
« Nous voyons bien quelques postes 
supprimables, mais pas à hauteur de 
100 », se demande ainsi Bernard 

Landais, délégué du personnel 
FO à l’hôpital, même s’il salue 
la démarche de dialogue de la 
direction.

« Il faut traiter  
la situation  

rapidement »

« Les services de soin sont déjà à flux 
tendu, nous avons des problèmes de 
fonctionnements alors que les agents 
font un grand nombre d ’heures sup-
plémentaires, et que nous avons un 
absentéisme élevé, ajoute le repré-

sentant syndical. L’équation est que 
nous n’arrivons pas à mettre en place 
les ressources face aux besoins. »

La direction de l’hôpital va mettre 
en place une cellule d’accompa-
gnement social et psychologique 
pour le personnel. « Le message que 
j’ai fait passer est que la situation 
était sérieuse, et qu’il faut la traiter 
rapidement, raconte Mickaël Galy 
de la réunion avec le personnel. 
Si nous n’arrivons pas à sortir du 
déf icit, je perçois des risques pour 
l ’établissement, on ne peut donc s’en 
satisfaire. »

En bref
YVELINES Solidarité : le ministre  
remercie les collégiens

Le Groupe jeune théâtre inter-
communal cherche toujours des 
jeunes âgés de 13 à 17 ans pour 
les ateliers de l’année en cours. 
Chaque saison, les adolescents 
inscrits écrivent, mettent en scène, 
puis jouent dans différents lieux 
du Mantois une pièce originale. 
Ce projet artistique de recherche 
et de création est issu d’un parte-
nariat entre le Théâtre des oiseaux 
et la Communauté d’agglomé-
ration de Mantes en Yvelines 
(Camy). Plus de renseignements 
sur theatredesoiseaux.fr.

VALLEE DE SEINE 
Théâtre recherche 
jeunes acteurs

YVELINES Deux PME très rentables

L'opération nationale de soli-
darité « Un cahier, un crayon » 
est organisée chaque année par 
l'association Solidarité laïque, 
visant à la collecte de fournitures 
scolaires. Dans le cadre de leur 
participation, les élèves de 14 
collèges yvelinois et leurs pro-

fesseurs ont été remerciés par 
le ministre de l'Education du 
Mali, pays choisi cette année. Il 
est intervenu par téléconférence 
au cours d'une soirée de clôture 
donnée par le groupement d'in-
térêt public de coopération du 
conseil départemental.

VALLEE DE SEINE La péniche hybride  
exposée
Avec la fin de la conférence sur 
le climat le week-end dernier, 
la maquette d’une potentielle 
péniche hybride exposée à La 
Villette (Paris) a elle aussi été 
remisée. Le bureau d’études 
francilien Segula technologies, 
à l’origine de ce démonstrateur 

technologique, est soutenu par 
la Communauté d’agglomé-
ration de Mantes en Yvelines 
(Camy), notamment à travers 
la mise en relation avec des pe-
tites et moyennes entreprises du 
Mantois.

YVELINES PSG : l’agriculture préfère Poissy
Alors que les dirigeants du club 
de football parisien semblent de 
plus en plus décidés à installer 
leur futur centre d’entraînement 
à Thiverval-Grignon plutôt 
qu’à Poissy, les responsables de 
la Chambre d’agriculture d’Île-
de-France protestent contre la 

perte de terres agricoles. « Si [...] 
une option présente une emprise 
agricole moindre, nous n’accep-
terons pas qu’une autre l ’emporte 
», prévient ainsi son président 
Christophe Hillairet dans un 
communiqué de presse..

Le Chips confirme son redressement

Le Centre hospitalier de Poissy-Saint-Germain (Chips) devrait 
connaître un déficit de moins d’un million d’euros cette 
année. L’an dernier, elle affichait un excédent de huit millions 
d’euros, dont cinq avaient été apportés dans le cadre d’une 
aide exceptionnelle. L’institution semble aujourd’hui pérenni-
sée après son dernier plan de redressement.

« L’exercice a été plus compliqué en 2015 qu’en 2014, mais 
l’équilibre financier est à portée de main », expose Mickaël 
Galy, directeur du Chips depuis deux ans. Il se montre plutôt 
confiant pour l’an prochain compte tenu des circonstances 
ayant conduit, selon lui, à ce léger déficit sur un budget total 
annuel d’environ 250 millions d’euros.

« Cette année, en cardiologie, en cancérologie ou en neu-
rologie, l’activité a baissé, soit car il fallait  réorganiser, 
soit car nous n’arrivions pas à recruter, explique-t-il. Depuis 
novembre, les équipes sont au complet et les services réorga-
nisés, il suffit qu’ils retrouvent leur niveau d’activité de 2014 
pour que le Chips ait un budget à l’équilibre. »

POISSY

L’Agence régionale de santé (ARS) d’Île-de-France demande à ce que le budget de 
l’hôpital mantais soit à l’équilibre en 2018.
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Indiscrets
La subvention des vélos à assistance électrique de 250 € maximum, lancée récemment par la Com-
munauté d’agglomération de Mantes en Yvelines (Camy), semble commencer doucement à trouver 
son public. L’on apprenait ainsi au dernier conseil communautaire que huit demandes avaient été 
faites, et que d’autres suivraient prochainement. « Ce sont en majorité des personnes retraitées, 
et les vélos sont achetés sur le territoire du Mantois », s’est félicitée de ce début plutôt tranquille 
Blandine Tholance (LR), vice-présidente chargée des sports.

Les socialistes n’ont que fort peu goûté l’appel à voter à droite 
comme la présence du Conflanais Philippe Esnol  aux côtés 
de Valérie Pécresse (LR), la nouvelle présidente de la Région 
Île-de-France, lors d’une visite à la crèche Baby loup pendant 
l’entre-deux tours. « Honte à cet élu », proclame ainsi à plu-
sieurs reprises dans un communiqué Sandrine Grandgambe, 
tête de liste du PS dans les Yvelines, à propos de l’ancien maire 
PS de Conflans-Sainte-Honorine, aujourd’hui sénateur sous les 
couleurs du PRG.

lagazette-yvelines.fr
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Vous êtes entrepreneur, 
commerçant, artisan, 
vous désirez passer 

votre publicité 
dans notre journal ?

 
Faites appel à nous.

09 54 82 31 88 
le@lagazette-yvelines.fr

En bref

En bref
POISSY La mairie veut limiter  
les heures sup’
Des négociations destinées à baisser les dépenses liées aux 
heures supplémentaires devraient s’engager avec les repré-
sentants du personnel municipal.

Ours, lampions, sapins et patins, 
l’ambiance était bel et bien aux 
festivités samedi. Les Conflanais 
s’étaient déplacés en nombre pour 
assister à l’inauguration de la pati-
noire. Après le discours, sur la glace, 

du maire Laurent Brosse (LR), 
les premiers chanceux ont pu se 
chausser pour fouler cette patinoire 
écologique puisque synthétique.
S’il ne s’agit que de la deuxième 
édition, la patinoire de Noël est 

devenue un rendez-vous attendu par 
tous. « L’année dernière, on a trouvé 
ça super », précise Nadège, 56 ans, 
venue avec sa petite-fille. Certains 
se sont même laissés gagner par une 
petite nostalgie : « J’ai connu Conflans 
à l ’époque où il y avait une patinoire, 
ça rappelle des souvenirs d’enfance », 
note Michelle.

Un événement 
familial

Durant trois semaines, les habitants 
vont pouvoir profiter de cet événe-
ment qui rassemble petits et grands. 
Et pour ceux qui deviendraient 
addict, une carte de 20 euros a été 
mise en place afin de proposer des 
passages illimités. Un Noël avant 
l’heure.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE Ca patine un max
La municipalité a inauguré la patinoire, place Auguste-Romagné, samedi dernier.  
Caractéristique de la période de Noël, Conflans on Ice est un rendez-vous annuel attendu.

La ville a investi dans une patinoire de Noël à hauteur de 70 000 euros. Un coût 
qui a été amorti par la participation de partenaires privés.

LA
 G

AZ
ET

TE
 E

N
 YV

EL
IN

ES

ACHERES Les crapauds, une calamité pour la Zac ?

Relancer l’économie d’une ville 
demande la création de nouvelles 
zones habitables, commerciales et 
bureautiques. Achères s’est lancé 
dans un plan global d’aménagement 
(Pga) élaboré en 2004 dans lequel 
apparaît le projet de Zac de la Petite 
Arche.

Les deux terrains qui constituent la 
Zac de la Petite Arche se trouvent 
concernés par le plan de prévention 
du risque d’inondation (Ppri) et 
doivent donc subir des travaux pour 
palier ces risques. Dans un souci de 
protection de l’environnement, dif-
férentes études ont été effectuées : 
elles ont dévoilé la présence des 
crapauds calamites ainsi que dix 
espèces d’oiseaux.

«  Nous avons reçu une dérogation 
pour détruire leur zone d’habita-
tion  », explique Delphine Coué, 
responsable de la communication 
chez Sequano Aménagement. Cette 
dernière est le maître d’ouvrage du 
projet d’aménagement de la Zac de 
la Petite Arche. Pour pallier cette 
destruction, une zone compensa-
toire doit être créée.

Un réseau de mares et de canaux 
sur un terrain de 13 000M² environ, 
qui appartient à la ville d’Achères, 

verra le jour. Des zones sableuses  
(2 300M²), des pierriers et des haies 
végétales (175m²) créeront ainsi un 
écosystème pour toutes les espèces 
animales présentes sur la Zac. « Les 
travaux coûteront plusieurs centaines 
de milliers d’euros », confie la mairie.

Des travaux respectueux 
des dates de reproduction

Les aménagements doivent être 
terminés avant les travaux d’urbani-
sation de la Petite Arche. Cependant 
la période de reproduction des 
crapauds calamites étant précise, les 
travaux débuteront le 4 janvier 2016 
et s’achèveront deux mois plus tard 
pour que les crapauds retrouvent 
leur habitat en avril.

« Les crapauds calamites ne sont pas 
là chaque année mais lors de la réa-
lisation des études faune/flore pour 
l ’étude d’impact en 2010, des crapauds 
calamites venant de la carrière voisine 
ont été repérés sur notre Zac », déve-
loppe la mairie. Effectivement, la 
concernée se situe à la lisière du 
parc Saint-Jean.

Sequano devra suivre l’évolution 
écologique sur les cinq prochaines 
années.  « Nous devons être sûrs que 

les animaux se sont bien adaptés 
et être prêts à apporter des mesures 
complémentaires si besoin est », ajoute 
Delphine Coué.

Afin de répondre au mieux aux 
demandes des habitants, des ani-
maux et bien sûr des enjeux du plan 
global d’aménagement, Sequano 
consulte la mairie. «  Nous n’avons 
pas encore choisi l ’entreprise qui effec-
tuera la nouvelle installation pour les 
crapauds  », conclut la mairie alors 
que les délais arrivent à terme à la 
fin du mois.

Avant que le plan global d’aménagement de la Zac de la Petite Arche sorte de terre, les 
crapauds calamites doivent être protégés. Des travaux vont être entrepris dès le début de 
l’année pour leur construire un nouvel habitat.

A la lisière du parc Saint-Jean, les crapauds ont établi leurs habitats.
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En bref
LIMAY Les aéromodélistes expulsés

L’assurance maladie s’inquiète de la couverture vaccinale 
insuffisante des seniors et des personnes fragiles du départe-
ment. La vallée de Seine est particulièrement concernée.

Les espèces protégées ont eu 
raison du terrain d’entraînement 
de l’Aéromodèle club de Limay 
(AMCL), dans l’ex-carrière 
Lafarge. Le conseil régional 
a menacé la municipalité de 
supprimer le classement du site 
en Réserve naturelle régionale 
(RNR). Elle a obtempéré : le 
club ne pourra plus s’entraîner 
en 2016.

« Les promesses faites n’ont 
pas été tenues »

« Nous avions soutenu le club dans 
un premier temps, mais les avions 
ensuite informés des recommanda-
tions du comité scientif ique [contre 

le maintien], estime le maire Eric 
Roulot (PCF). La perte du statut 
de RNR ferait tomber les subven-
tions de la Région, ce sont des cen-
taines de milliers d ’euros par an. »

Les responsables du club, eux, 
sont amers. « On nous avait promis 
de rester tant que nous n’avions pas 
de solution. Nous sommes expulsés 
pour des subventions, les promesses 
faites n’ont pas été tenues », déplore 
ainsi François Hébert, le secré-
taire de l’AMCL. Il en appelle 
aux mairies, aux agriculteurs et 
aux propriétaires de friches du 
Mantois pour trouver un autre 
terrain.

Les responsables de la Caisse 
primaire d’assurance maladie 
(CPAM) du département s’alar-
ment de la trop faible couverture 
vaccinale des Yvelinois contre 
la grippe. Ils encouragent les 
personnes de 65 ans et plus, 
les femmes enceintes, et celles 
présentant des problèmes respi-
ratoires, à se faire vacciner avant 
l’épidémie.

Couverture en baisse
 depuis 2009

L’épisode grippal de l’hiver 
dernier a causé une surmor-
talité record de 18 300 décès.  

« La moindre eff icacité du vaccin, 
due à la circulation d ’une souche 
variante du virus non couverte, 
ne saurait expliquer à elle seule 
l ’augmentation des hospitalisations 
et des décès », estime la CPAM, qui 
prévient : « L’eff icacité dépend aussi 
de la couverture vaccinale. Or, celle-
ci n’a cessé de baisser depuis 2009. »

En vallée de Seine, la situation 
est particulièrement dégradée. 
Ainsi, si la couverture vaccinale 
des seniors français est évaluée à 
52 %, le pourcentage du Nord des 
Yvelines est inférieur à 50 %, voire 
même à 45 % autour des Mureaux 
et de Meulan-en-Yvelines.

YVELINES Grippe : les seniors  
pas assez vaccinés

Il souhaitait augmenter les 
loyers, pas la préfecture du 
Val d’Oise, qui lui a imposé 
le respect de la loi. Redevenu  
président du bailleur social 
interdépartemental Opievoy 
à la rentrée, le président du 
conseil départemental des 
Yvelines, Pierre Bédier (LR),  
a voulu ajouter 1,4 % aux 
loyers. Le préfet du Val d’Oise 
l’a néanmoins rappelé au 
respect de la loi Alur, votée en 
2014 et qui n’autorise pas plus 
de 0,02 % d’augmentation. 
Son courrier a fait plier l’élu 
mantais, qui a renoncé à son 
projet.

Françoise Descamps-Crosnier, députée PS des Yvelines, a 
récemment plaidé à l’Assemblée nationale l’accélération du 
vote de la nouvelle loi réprimant « le système prostitutionnel 
». Elle relayait là une demande pressante de Michel Lebouc, le 
maire DVG de Magnanville, qui lutte contre la prostitution sur 
l’avenur de l’Europe depuis son élection. Elle n’a néanmoins pas 
réussi à obtenir d’engagement ferme quant aux délais de la part 
de la secrétaire d’Etat chargée de ce projet de loi.

MANTES-LA-JOLIE  « Le talent, 
c’est la confiance ! »
Six candidats s’affronteront sur fond d’humour, le 25 mars 
prochain. Ils prendront place sur la scène du Centre d’action 
culturelle (Cac) Georges Brassens pour le festival du rire 
jeunes talents. Une quatrième édition qui sera parrainée par 
Max Bird.

L’article consacré au futur square Clarissa Jean-Philippe, d’après cette 
Carriéroise, policière municipale à Montrouge (Hauts-de-Seine), assas-
sinée dans l’exercice de ses fonctions lors des attentats du huit janvier 
dernier, spécifiait de manière erronnée que la plaque commémorative 
serait financée par une collecte des habitants du quartier. Elle sera en 
fait payée par l’association de riverains qu’est le Collectif Zac des bords 
de Seine (Cozac).

En bref

« La perte du statut de Réserve naturelle régionale ferait tomber les subventions 
de la Région, ce sont des centaines de milliers d’euros par an », indique le maire 
Eric Roulot.
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Le club de modèles réduits d’aéronefs doit trouver un nou-
veau terrain d’entraînement. Le conseil régional a exigé son 
expulsion de l’ancienne carrière Lafarge, aujourd’hui réserve 
naturelle.

PRECISION

POISSY L’hôpital visité par  
des médecins chinois
Le Centre hospitalier Poissy-Saint-
Germain (Chips) accueillait, lundi 
dernier, une délégation de cinq 
cardiologues chinois. Ces derniers 
sont venus à l’initiative d’une asso-
ciation d’échanges entre France et 
Chine dans le domaine de la santé. 

« Un des directeurs adjoints leur a 
présenté l ’établissement et leur a dressé 
un aperçu du secteur de la santé et de 
son fonctionnement en France, se 
réjouit la direction. Le chef de service 
de cardiologie leur a fait ensuite visiter 
son service. »

La majorité LR pisciacaise souhaite 
réduire les frais liés aux heures 
supplémentaires effectuées par les 
agents municipaux en modifiant 
l'organisation de leur temps de 
travail. L'information, révélée par 
Le Parisien, n'a pas été forcément 
bien reçue, notamment par les plus 
concernés : les agents du service évé-
nementiel, chargés des décorations 
et des différentes festivités, dont cer-
tains verront leur revenu diminuer. 

« Il s'agit de faire preuve de bon sens. 
[...] nous avons 600.000 euros d'heures 
supplémentaires (2,5 points d'impôt) 
par an et [...] 1100 agents (au lieu 
de 850 dans les villes de même taille) 
», a défendu le maire Karl Olive 
(LR) sur sa page Facebook. La 
diminution des dépenses passerait 
par l'instauration de récupérations 
et d'une annualisation du temps de 
travail. Des négociations doivent 
se tenir prochainement avec les 
syndicats.

Après avoir fait la première partie de 
Gad Elmaleh et des passages dans 
l’émission On n’demande qu’à en 
rire, Max Bird devient parrain de 
la quatrième édition du festival du 
rire jeunes talents. « C’est en faisant 
des festivals que j’ai pu rencontrer les 
professionnels avec qui je travaille 
aujourd’hui », a-t-il confié. 

Son rôle lui permet de donner 
quelques astuces aux jeunes novices. 
« Le premier conseil est de se mettre en 
confiance car le talent, c’est la confiance »,  
a-t-il partagé. L’humoriste montera 
sur la scène du Centre d’action 

culturelle Georges Brassens lors de 
la grande soirée, prévue le 25 mars.

Un chèque de 400 €

Les inscriptions n’étant pas closes, 
il est toujours possible de tenter 
l’aventure. Pour cela, aucune condi-
tion liée à l’âge ne prévaut. Il suffit 
de remplir un dossier de présen-
tation et d’envoyer une vidéo. A la 
clé, le gagnant recevra un chèque de 
400 € et les deux suivants se verront 
remettre un bon d’achat de 200 € 
ainsi que des chèques cadeaux.

MAGNANVILLE 
La poésie 
en compétition

La bibliothèque Jacques Pré-
vert organise un concours de 
poésie, ouvert à tous à partir de 
huit ans, avec pour thème « Le 
grand vingtième d’Apollinaire 
à Bonnefoy ». Enfants comme 
adultes ont jusqu’au 31 janvier 
pour envoyer leur poème à bi-
bliotheque@mairie-magnan-
ville.fr ou par courrier. Les lau-
réats dans trois catégories d’âge 
seront ensuite récompensés au 
mois de mars, lors du Prin-
temps des poètes. Renseigne-
ments au 01 30 92 87 26.

MANTES-LA-JOLIE 
Dunlopillo :  
les terrains 
sont vendus
Le déménagement de l’usine 
Dunlopillo pour Limay et Por-
cheville se précise, avec la vente 
juste signée des 11 ha et 20 bâ-
timents de son site mantais par 
le groupe Cauval à l’Etablisse-
ment public foncier des Yve-
lines (Epfy). L’investissement 
représente 10  millions d’euros 
pour ce satellite du conseil 
départemental des Yvelines, 
il avait été négocié en contre-
partie d’un maintien de la pro-
duction et des emplois dans le 
Mantois.

La protection des crapauds 
calamite : une priorité

Le crapaud calamite vit dans les 
plaines et moyennes montagnes. 
Il construit son habitat dans des 
endroits où la végétation est rase 
avec des sols nus comme des zones 
sablonneuses, de graviers ou en 
lisière de forêt. Il affecte égale-
ment les lieux créés par l’homme 
comme les carrières, les murets 
ou les friches.

Dans le nord, il se reproduit 
d’avril à août et choisit des 
points d’eau peu profonds et 
ensoleillés  : marres, bassins de 
carrières, flaques d’eau, etc. 

Un arrêté du 22 juillet 1993 
ordonne la protection de cette 
espèce d’amphibien qui demeure 
une espèce à surveiller.

Un crapaud calamite vit souvent aux li-
sières des forêts.

Fusionner Mantes-la-Jolie et Mantes-la-Ville d’ici aux élections municipales de 2020 ? L’idée a été 
avancée par le président du conseil départemental et élu mantais Pierre Bédier (LR) lui-même, lors 
d’une réunion de quartier à Mantes-la-Jolie. Le maire FN mantevillois, Cyril Nauth, est évidem-
ment férocement contre. « Il veut peut-être récupérer une ville bien gérée, c’est en quelque sorte 
l’hommage que rend le vice à la vertu », commente-t-il ironiquement de cette proposition, dont la 
mathématique électorale l’éliminerait mécaniquement d’une élection dans la commune issue d’une 
fusion des deux villes.
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En bref

Malgré l’absence de subventions 
étatiques, mairie et bailleurs ont 
annoncé le lancement de travaux 
de réhabilitation aux habitants du 
quartier Beauregard. Les bailleurs 
sociaux Vilogia et Opievoy ont 

notamment indiqué de prochains 
chantiers de rénovation de certains 
bâtiments, et de construction de 
quelques logements, qui seraient 
lancés entre 2016 et 2018.

La municipalité espérait que 
Beauregard serait retenu dans le 
cadre du second programme de 
subventions de l’Agence nationale 
pour la rénovation urbaine (Anru), 
lancé cette année, mais cela n’a pas 
été le cas. Compte tenu de l’absence 
d’engagement financier de l’Etat, 
 « il y aura donc moins d’argent que ce 
qu’avaient pu prévoir les bailleurs »,  
a ainsi prévenu le maire Karl Olive 
(LR). 

« Moins d’argent  
que ce qu’avaient pu prévoir 

les bailleurs »

Le quartier de la Coudraie, toujours 
en chantier, avait en effet, lui, été 
inclus par l’Agence nationale pour 
la rénovation urbaine (Anru) dans 
son premier programme, institué en 
2003. Cela s’était traduit par plus de 
23 millions d’euros de subventions.

POISSY Beauregard : rénover sans l’Anru
Les bailleurs sociaux ont annoncé des travaux de réhabilitation, revus à la baisse car le quartier 
ne touchera pas de subventions de l’Agence nationale pour la rénovation urbaine (Anru).

En brefEn bref

« Pourquoi supprimer les arrêts apol-
linaire et stade bretagne alors que 
beaucoup de monde le prend là ? »  
Une question parmi d’autres qui 
a été posée au maire, Christophe 
Delrieu (DVD), lors de la réunion 
publique. Jeudi, la municipalité a 
essayé de rassurer la population 
quant aux changements inhérents 
aux nouveaux circuits de bus prévus 
le 4 janvier. 

 Le quartier Saint-Louis 
 desservi 

Deux nouvelles lignes vont voir le 
jour sur le quartier Saint-Louis : la 
1 et la 2. Si les trajets convergent 
tous deux vers la gare de Poissy, 
ils desserviront le quartier dans sa 
globalité. La 1 passera par l’avenue 
Vanderbilt direction les oiseaux et 
la 2 empruntera la rue Maurice 
Berteaux jusqu’au parc du peuple 
de l’Herbe.

Le maire a prévenu qu’il s’agissait d’ 
« une étape qui est censée être améliorée, 
s’il y a des changements à faire sur des 
arrêts, cela se mènera durant l ’année 

2016 ». L’apport de ces deux lignes 
doit améliorer la fluidité du trafic et 
la fréquence de passage des bus, pas-
sant à terme à 7 minutes d’attente.

CARRIERES-SOUS-POISSY Du nouveau pour 2016
Une réunion publique s’est tenue jeudi, au pôle Michel Colucci, afin d’informer les habitants sur 
de nouvelles lignes de bus. Venus nombreux, les Carriérois ont exprimé leurs peurs concernant les 
modifications de parcours, craignant qu’elles n’entrainent des changements trop contraignants. 

EPONE Le jeu vidéo sous toutes  
ses formes
Le temps d’un week-end, la ville accueille un festival dédié  
à l’univers vidéoludique et à ses filières professionnelles.  
Les joueurs sont attendus en nombre.
L’équipe de jeunes Epônois, qui 
s’entraîne depuis six mois au jeu 
vidéo de football PES, parviendra-
t-elle à gagner face aux équipes de 
haut niveau ? 

Compétitions de e-sport, test des 
consoles de nouvelle génération, 
cosplay (costumes de personnages 
de fiction, Ndlr)... mais aussi rétro-
gaming, conférences sur le numé-
rique et présentations des métiers 
du jeu vidéo débarquent en effet à 
Epône samedi 19 décembre de 9 h 
à 19 h et dimanche 20 décembre 
de 9 h à 18 h 30, à la Salle du bout 
du monde.

« Populaire 
et intergénérationnel »

« La mairie m’a sollicité pour organiser 
un événement populaire et intergé-
nérationnel autour du jeu vidéo », 
explique en voisin le Méziérois 
Franck Fontaine, président d’Event 
2 give, l’association organisatrice. 
Cette dernière offre du matériel 
informatique dans les écoles en 
organisant des tournois vidéolu-
diques, comme ce Cap arena dont 
la cinquième édition est yvelinoise 
pour la première fois ce week-end. 
Le tarif d’entrée est de 3 €, rensei-
gnements sur caparena.e2g.eu.

Les travaux seraient lancés entre 2016 et 2018.
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L’aventure de Muses s’arrête défi-
nitivement après seulement six ans 
d’existence : elle a récemment été 
mise en liquidation judiciaire. Sa 
première camionnette électrique 
Mooville était pourtant sortie des 
chaînes de production en décembre 
2013. Elle comptait une cinquan-
taine de salariés, répartis entre 
son siège conflanais et une usine à 
Nompatélize (Vosges).

« Le marché 
est resté trop petit »

« Le marché est resté trop petit. Les 
collectivités publiques se sont engagées 

politiquement, mais n’ont fait que 
la moitié du chemin », témoignait 
Patrick Souhait, directeur général 
de l’entreprise, dans nos colonnes en 
juin. Il demandait un renforcement 
des contraintes écologiques, au-delà 
des aides publiques.

En effet, avec son petit véhicule 
électrique de livraison, Muses avait 
emporté l’adhésion des institutions, 
de l’Union européenne au conseil 
régional d’Île-de-France. Quelques 
grandes entreprises avaient éga-
lement montré leur intérêt. Cela 
n’aura visiblement pas suffi à assurer 
sa pérennité.

YVELINES Fibre optique : On avance petit à petit
L’installation de réseaux d’accès à internet à très haut débit, dont 
la fibre optique, est devenu un véritable enjeu de croissance pour 
les territoires. Ce mercredi, une réunion publique est organisée 
à Magnanville en vue d’apporter des clés de compréhension à 
la population. A l’aube d’une nouvelle année, il s’agit de faire 
un petit état des lieux de la situation yvelinoise.

Sa première Mooville était sortie des chaînes de production en décembre 2013.
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Dans sa précédente édition, La Gazette indiquait que le cinéma Méga 
CGR de Mantes-la-Jolie, prochainement rénové, avait été construit il y 
a 14 ans. L’établissement a en réalité été inauguré en 1999. 

Les entreprises yvelinoises se 
portent moins mal que l’an der-
nier. Telle est la conclusion de la 
dernière enquête de la Chambre 
de commerce et d’industrie (CCI) 
d’Île-de-France auprès des chefs 
d’entreprise. Tant en ce qui concerne 
le territoire francilien dans son 
ensemble que dans les Yvelines, les 
différents indices de bonne santé 
économique « ne se détériorent plus 
voire sont sensiblement meilleurs », 
indique la CCI.

D’après les 419 dirigeants d’entre-

prises yvelinoises de moins de 500 
salariés interrogés, « la situation 
financière s’améliore surtout pour 
l ’industrie et la construction, mais 
reste négative ». 

419 dirigeants interrogés 

L’arrêt de la dégradation de 
leurs comptes est soulignée par 
Gérard Bachelier, président 
de la CCI Versailles-Yvelines :  
« Les signes de reprise économique 
sont là, mais légers et ils restent à 
confirmer. »

YVELINES Economie : un léger mieux

MAGNANVILLE Une nouvelle plaque  
pour l’arbre de la laïcité
La ville a souhaité célébrer la journée de la laïcité en installant 
une nouvelle plaque au pied de l’arbre de la laïcité planté en 
2005 grâce à Alpy (Association des libres penseurs des Yve-
lines).

En bref

Pour la journée du 110e anniversaire 
de la séparation de l’Église et de 
l’Etat, et en vue des récents événe-
ments, l’inauguration de la plaque 
qui accompagne l’arbre de la laïcité 
prend une tournure très solennelle.

Hommage aux victimes 
 du 13 novembre

« Je pensais que les enfants finissaient 
les cours à onze heures trente le mer-
credi, j’avais oublié que les horaires 
avaient changé  », explique Michel 
Lebouc (DGV), le maire de la 
ville en s’approchant de l’édifice, 

déçu de l’absence de la jeunesse. 
A ses côtés, André Sylvestre (PS), 
membre du conseil municipal et 
maire honoraire, a été sollicité pour 
tenir un discours.

« Au nom de quel Dieu/ Le claquement 
des armes/ Fait surgir tant de drames/ 
Et couler tant de larmes ? […]  Existe-
t-il ce Dieu/ Pour assécher nos pleurs/ 
Pour essuyer nos yeux/ Et consoler nos 
cœurs ? » a déclamé André Sylvestre. 
En effet, il a écrit un poème suite 
aux attentats du 13 novembre der-
nier. Finalement, cet événement a 
sonné plus comme un hommage aux 
disparus du mois dernier.

Michel Lebouc, entouré d’André 
Sylvestre et Jack Bouëtel, président de 
l’Alpy, dévoile la nouvelle plaque. 
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Les finances des entreprises du département auraient arrêté de 
se dégrader d’après une récente enquête auprès des patrons.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE Fin de partie  
pour Muses
La vente de ses camionnettes à propulsion électrique n’aura 
finalement jamais vraiment décollé. L’entreprise Muses est en 
liquidation judiciaire.

Les lignes 1 et 2 sont financées à 100 % par le Syndicat des transports d’Ile-de-
France (Stif). De son côté, la ville a déboursé 120 000 € en travaux de voirie, 
signalétique et peinture au sol.
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« Je ne suis pas là pour apporter des 
réponses mais pour prendre le pouls 
de Bouafle  », explique Pauline 
Winocour, vice-présidente du 
conseil départemental. Face aux 
changements dus au Grand Paris 
Seine & Oise, et aux coupes bud-
gétaires en passant de « 135 millions 
à 17 millions d'euros  », le conseil 
départemental yvelinois a décidé 
de consulter tous les acteurs de la 
ruralité afin de définir la ruralité et 
les besoins spécifiques.

Suite au film de présentation, les 
bouaflais présents et quelques habi-

tants des villages voisins échangent 
leurs idées. Cependant Pauline 
Winocour et Philippe Simon 
(SE), maire de Bouafle, recadrent 
la réunion  : parler la ruralité du 
département. « Ici, nous voyons défi-
ler les saisons et passer les tracteurs », 
explique une habitante de Bouafle 
qui a le sentiment que son village 
est délaissé.

«  La ruralité a plusieurs visages et 
chacun a ses besoins propres même 
si les questions de transports et des 
aides demeurent communes », conclut 
Pauline Winocour.

BOUAFLE Les assises rurales : une consultation  
des villages yvelinois
A la veille de la mise en place du Grand Paris Seine & Oise, des assises rurales sont organisées 
dans différentes villes des Yvelines comme à Bouafle, jeudi dernier.

Philippe Simon et Laurent Lallart, l’un 
de ses adjoints, ont été à l’écoute de 
leurs concitoyens et de leur vision de 
la ruralité.
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Ordinateurs, tablettes, smartphones, 
télés... autant d’objets connectés à la 
maison qui nécessitent un réseau 
performant. En avril dernier, le 
conseil départemental des Yvelines 
s’était engagé à équiper 80 % des 
foyers en fibre optique avant la fin 
2020. Où en est-on aujourd’hui ?

 «  580 000 foyers 
devraient être 

 raccordables »

Le très haut débit permet d’envoyer 
et de recevoir un grand nombre de 
données telles que des photos et 
vidéos, en un temps court. Plus il est 
élevé et plus la vitesse de télécharge-
ment des données est rapide. Quand 
le débit est supérieur à 30 mégabits 
par seconde alors, on considère 
qu’on est en très haut débit.

Aujourd’hui, on estime que la fibre 
optique propose le meilleur accès à 
internet car la distance n’altère pas 
la qualité du réseau et les données 
peuvent être acheminées en grand 
nombre à une vitesse très rapide.

Le déploiement du réseau à très 
haut débit au sein des Yvelines est 

assuré en partie par les opérateurs 
privés, généralement dans les 
zones denses où ils trouvent un 
intérêt commercial. « L'objectif est 
de fibrer toute la zone sur laquelle on 
s'est engagé avant 2020, on est tout à 
fait dans les temps, annonce Rémy 
Dupuy, délégué régional Orange 
Ile-de-France Ouest. A terme, 580 
000 foyers devraient être raccordables 
soit 83 % des logements ». 

Egalement, le déploiement est 
organisé sous la responsabilité du 
conseil départemental qui s'assure 
l'équipement des communes plus 
rurales. Cela en vue de limiter le 
fossé numérique entre villes et vil-
lages. Ainsi, 158 communes  sont à 
la charge du conseil départemental.

« Cette année, on a ouvert les villes de 
Mantes-la-Jolie, Mantes-la-Ville et 
Poissy, souligne Rémy Dupuy. On 
est sur le point de faire pareil à Triel-
sur-Seine et Verneuil-sur-Seine ». En 
2016, Villennes-sur-Seine, Orgeval, 
Morainvilliers et Aubergenville 
assisteront à l'installation de leurs 
premières prises. 

Le déploiement du très haut débit 
par les opérateurs privés se déroule 

en différentes étapes. Ils s'occupent 
d'une zone de la ville puis reviennent 
quelque temps plus tard pour s'affai-
rer sur une autre zone. « A Conflans-
Sainte-Honorine, on a 1 600 prises 
soit un peu plus de 10 % de la ville », 
indique Jean-Claude Brier, directeur 
des relations régionales en Ile-de-
France chez SFR. En septembre, on 
a tenu une réunion technique pour 
évoquer de nouvelles installations 
dans de nouveaux quartiers ». 

Un plan d’action 
par étapes

Le déploiement est un travail 
de longue haleine.L'apport de la 
fibre optique prend du temps c'est 
pourquoi, le conseil départemental 
a décidé de prioriser l'installation 
de réseaux à très haut débit. Ainsi, 
la fibre optique devrait être amenée 
dans les communes définies comme 
étant en déficit numérique priori-
taires telles que Jambville. 

Pour d'autres, il s'agit d'apporter 
une montée en débit. Le conseil 
départemental s'occupe d'apporter 
la fibre jusqu'au sous répartiteur 
orange puis ce dernier est chargé de 
rendre les logements raccordables. 
C'est le cas à Brueil-en-Vexin. La 
prochaine étape doit s'effectuer à 
la fin du premier trimestre 2016. 
En effet, le syndicat doit prendre la 
compétence aménagement numé-
rique du département. Jusque là, la 
patience est de rigueur.

Le déploiement de la fibre optique (FTTH : Fiber to the home) est assuré directement par des opérateurs privés ou par le 
conseil départemental pour les communes moins urbaines.
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ACHERES Un homme blessé par balle

Le week-end a été mouvementé 
pour certains. Une femme a fait 
appel à la police nationale car son 
frère s’acharnait sur la tête de son 
petit ami, à coups de crosse de 
pistolet. Les faits se sont dérou-
lés samedi, vers 00 h 30, route de 
Houdan. 
Arrivées sur les lieux, les forces de 
l’ordre n’ont pu que constater la 
fuite de l’individu à l’origine des 
coups. Par contre, les profession-
nels ont remarqué dans le couloir, 

la présence d’une cartouche non 
utilisée. Blessée à l’arcade sourci-
lière, la victime a été transportée 
à l’hôpital de Mantes-la-Jolie afin 
de pouvoir être prise en charge. 

Agé de 25 ans, l’auteur des coups 
était attendu au niveau de son 
domicile de Mantes-la-Jolie. Son 
identité étant connue, une équipe 
de la brigade anti-criminalité avait 
été mobilisée sur place.

MANTES-LA-VILLE  Frappé à coups de pistolet

Sans que ses jours n’aient été en 
danger, un homme a reçu une balle 
dans la nuit de dimanche à lundi. 
En effet, les forces de l’ordre sont 
intervenues suite à un différend 
qui a opposé plusieurs individus. 

Si l’origine des faits mérite d’être 
approfondie, il semblerait que 
la victime ait été accusée d’avoir 
dérobé des choses dans la voiture 
d’une jeune femme. Celle-ci aurait 
alors fait appel à deux connais-
sances, qui seraient alors venues 
des Hauts-de-Seine pour essayer 
d’en découdre avec cette histoire.
Finalement, une enquête a été 

ouverte pour tenter de clarifier 
les zones d’ombre de cette affaire. 
Un des deux « amis » de la jeune-
femme a été écroué, quant à cette 
dernière, elle a été placée en liberté  
surveillée. 

La semaine dernière, un différend a éclaté entre plusieurs 
hommes, l’un d’eux a été victime d’une blessure par balle.

Les forces de l’ordre sont intervenues 
pour une dispute sur la voie publique 
ayant été à l’origine d’une blessure par 
balle.

Déjà, un incendie s’était déclaré 
dimanche 6 décembre, au même 
endroit (voir l’édition du 9 dé-
cembre). En effet, les sapeurs-
pompiers étaient intervenus vers 
21 heures, suite à une voiture en 
feu au niveau du parking souter-
rain. Sur place, les professionnels 
avaient pu constater la présence de 
trois départs distincts. 

Une origine criminelle

Outre la voiture incendiée, ils 
avaient pu remarquer un foyer 
sur des palettes de bois. Celles-ci 

étaient disposées sous une arrivée 
EDF, complètement ravagée par 
les flammes. Egalement, un autre 
départ avait été localisé à proxi-
mité d’une armoire électrique, 
qui n’avait pas eu le temps d’être 
dégradée. 

Les dégâts concernant les câblages 
électriques avaient obligé les ma-
gasins à fermer leurs portes le len-
demain. Les commerçants avaient 
été contraints de nettoyer leur 
local et de jeter leurs produits, trop 
dégradés par la fumée et le dépôt 
de suie.

Du côté des relevés de traces, rien 
ne laissait présager un début de 
piste. Aucune caméra de surveil-
lance ne pouvait permettre aux 
forces de l’ordre d’exploiter de 
quelconques images. L’enquête 
en cours s’orientait donc vers le 
témoignage de personnes.

Une semaine après, le centre com-
mercial fait face à des actes simi-
laires. Dimanche, un incendie s’est 
déclaré en début d’après-midi, 
provoquant l’intervention des sa-
peurs-pompiers. Sur place, ils ont 
découvert deux foyers : des palettes 
de bois disposées à deux endroits 
différents. Un procédé qui ne laisse 
que d’infimes doutes sur l’origine 
criminelle de l’affaire.

La ville clarifie les choses

Si la semaine dernière, la munici-
palité de Limay ne s’était déplacée 
sur les lieux, c’est chose faite pour 
ce deuxième sinistre. En effet, 
plusieurs élus sont partis à la ren-
contre des commerçants  : Julien 
Rouzière, élu d’astreinte le jour 
de l’incendie, Boniface Mpunga, 
adjoint en charge du cadre de vie 
et de la tranquillité publique, et 
Daniel Jumel, conseiller munici-
pal en charge du commerce et de 
l’artisanat. 

« Tout le monde est en colère, a an-
noncé Eric Roulot (PCF), maire 
de la ville. On est disponible pour 
les accompagner et les aider. On va 

mettre à disposition des bennes pour 
qu’ils puissent vider les détritus  ». 
Cependant, la municipalité a sou-
haité clarifier certains points à tra-
vers un communiqué. Sur celui-ci, 
il est pointé du doigt le « manque 
d’engagement financier des proprié-
taires ». 

La Source est un centre commer-
cial privé, géré par un syndic de 
copropriétés et ce, depuis cinq ans. 
« On s’est mobilisé pour qu’il soit dans 
la zone bénéficiaire des crédits Anru 
(Agence nationale pour la rénovation 
urbaine.ndlr), on a gagné, explique 
Eric Roulot. C’est de l ’argent public 
qui va être ingéré dans un centre pri-
vé or, les propriétaires ont toujours re-
jeté cette proposition de rénovation ». 

Aujourd’hui, la municipalité ex-
plique à travers le communiqué 
que «  ces derniers n’ont pas investi 
le moindre centime dans la main-
tenance des lieux et encore moins 
dans un projet de rénovation des 
commerces  ». Elle regrette ainsi les 
«  accusations infondées et éhontées  » 
qui ont été portées à son encontre. 

« Il y a une responsabilité qui n’est pas 
de la ville, souligne Eric Roulot à 
propos des caméras de surveillance. 
On a mis en place un plan de dé-
ploiement sur la ville et les bâtiments 
publics, des personnes privées ont in-
vesti à certains endroits de Limay ». 
Quant à l’enquête, celle-ci suit son 
cours pour essayer de mettre la 
main sur un ou plusieurs auteurs.

LIMAY  Deux incendies en une semaine au centre commercial
Les départs de feux ne cessent de se déclarer au sous-sol du 
centre commercial La Source, à Limay. Dimanche, un nouvel 
incendie a commencé à ravager le parking souterrain de la 
zone économique, ne laissant pas de doute quant à son ori-
gine criminelle.

Les élections ont le don d’échauf-
fer les esprits. En effet, des tags 
ont été constatés lundi matin, 
sur la façade de la mairie. Ecrites 
au feutre, les insultes ont ciblé la 
figure du maire ainsi que le front 
national. Entre-autre, on pouvait 

lire  : «  Non aux fachos  », «  SS  », 
«  la honte  », «  des merdeux  », «  on 
emmerde le front national » et «  tu 
vas mourir sur les marches du per-
ron  ». Une enquête a été ouverte 
pour dégradation de bien public et 
menaces de mort.  

MANTES-LA-VILLE La mairie prise pour cible

Le complexe économique a ouvert en 1973. Aujourd’hui, la municipalité souhaite lan-
cer des travaux de dynamisation mais fait face au « manque d’engagement financier 
des propriétaires ».
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Un père a accompagné sa jeune 
fille au commissariat d’Ermont 
(Val d’Oise) pour dénoncer le 
comportement d’un homme. Elle 
était en contact avec quelqu’un 
qui aurait déclaré qu’il allait com-
mettre un crime à Saint-Denis. 
Un passage à l’acte dont le but 
était de lutter contre l’oppression 
subie par son pays. 

L’homme serait détenteur de pho-

tos de guerre dans des pays du 
Moyen-Orient, il serait armé et 
habiterait Conflans-Sainte-Ho-
norine. Dépêchés sur les lieux, les 
forces de l’ordre ont arrêté l’indi-
vidu, âgé de 20 ans. Il se trouvait 
dans son véhicule, une cagoule et 
une arme de type air soft sur lui. 
L’homme a été interpellé pour 
menaces de commettre un crime 
ou un délit contre les personnes 
par diffusion d’image.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE Dénoncé,  
il est arrêté
Dimanche après-midi, une jeune fille s’est rendue au commis-
sariat pour dénoncer le comportement d’un homme dange-
reux.

POUR LES 
ALLUMÉS 
EDF vous invite dans ses Centres d'information du Public. 
Ouverts aux petits et aux plus grands, ils permettent 
de découvrir la production d'électricité de façon ludique. 

L’énergie est notre avenir, économisons-la !
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L’énergie est notre avenir, économisons-la !
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VENEZ PASSER UN MOMENT EN FAMILLE AU 

CENTRE D'INFORMATION DU PUBLIC
de la centrale thermique de Porcheville
Avenue Henri Régnault - BP 31 78440 PORCHEVILLE 

SUR INSCRIPTION PREALABLE au 06 27 47 14 23. visites.edf.porcheville@exirys.com

lagazette-yvelines.fr

Le centre commercial La Source a subi deux incendies en une semaine, avec plusieurs 
foyers. Tous se sont manifestés à l’intérieur du parking situé au sous-sol.
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Agés de 16 ans et 17 ans, deux 
Pisciacais ont été arrêtés avant de 
commettre leur délit. Les adoles-
cents voulaient s'introduire dans 
le magasin Monoprix, dans la nuit 
de dimanche à lundi. Pour cela, 
ils ont commençé à dévisser une 
plaque du système d’aération pour 

pénétrer dans le magasin. Présente 
sur les lieux, la brigade anti-cri-
minalité les surveillait suite à leur 
comportement suspect. Lors de 
leur arrestation, les apprentis cam-
brioleurs ont été retrouvés en pos-
sesion de divers outils.

POISSY Une tentative avortée

Samedi soir, une habitante d’une 
maison située rue de Villers a 
contacté les forces de police car 
elle était victime de dégradations 
sur son habitation. Les faits se sont 
déroulés aux alentours de 21 h 30.  

Aucune 
raison précise

Quatre jeunes ont jeté des pierres 
en ciblant les fenêtres de la maison 

pour s’en prendre ensuite, au pavil-
lon voisin. Egalement, une voiture 
garée dans la rue a fait l’objet de 
jets de pierres. 

Plus de peur que de mal, les dégâts 
n’étaient que d’ordre matériel. Une 
vitre de la maison et une du véhi-
cule ont été brisées. Contrôlés près 
des lieux, les jeunes ont avoué leurs 
fautes avant d’être transportés au 
commissariat. 

ROSNY-SUR-SEINE Ils cassent des vitres
Quatre jeunes de 15 ans se sont livrés à une petite activité qui 
les a mené tout droit au commissariat. Ils ont jeté des pierres 
contre des habitations avant d'être arrêtés.

Les relations peuvent être conflictuelles avec la belle famille. 
Mais rares sont les fois où l’on utilise la crosse d’un pistolet 
contre la tête du petit ami de sa sœur.

Les faits de violence avec arme se sont déroulés  samedi vers 00 h 30, dans le secteur 
de Mantes-la-Ville..
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Après avoir repéré un camion 
dérobé dans le Val d'Oise, les 
forces de l'ordre ont inter-
pellé un homme de 27 ans, 
domicilié à Chanteloup-les-
Vignes.

Volé sur la commune de Jouy-le-
Moutier (Val d'Oise), un camion 
benne a été découvert à Andrésy, 
sentier des Murgets Verts. Situé 
à proximité d'un campement de 
gens du voyage, le véhicule était 
coincé contre un cabanon du 
camps. Des effectifs de police ont 
été mobilisés sur les lieux, un peu 
avant six heures du matin, afin de 
pouvoir enlever le véhicule.

A ce moment là, un homme est 
sorti du cabanon. A l'intérieur 
se trouvait une palette de trente 
packs de bière et plusieurs appa-
reils electro-ménagers. Dans 
l'impossibilité de pouvoir justifier 
l'origine des affaires, l'homme de 
27 ans, domicilié à Chanteloup-
les-Vignes, a été arrêté pour vol et 
recel de vol.

ANDRESY Il est sus-
pecté de vol



12 Mercredi 16 décembre 2015
N° 17      Sports

Pour mériter leur chocolat chaud et une médaille en chocolat, 
1 600 coureurs se sont lancés dimanche dernier, à partir de 
9h30, sur les circuits du Chocotrail organisé par Hardricourt.

ATHLETISME 1 600 coureurs pour une médaille en chocolat

A la course des 24 Km, les femmes semblent peu présentes, une d’entre elles 
n’hésite pas à être parmi les premiers sur la ligne de départ.
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« Le projet est né grâce à Yann Scotte 
(SE), le maire d’Hardricourt, et le 
soutien des Trinosaures des Mu-
reaux », explique Yamina Seret, 3e 
adjointe responsable des associa-
tions, des fêtes et des cérémonies. 
Il a fallu cinq mois pour préparer 
la course  : préparer les circuits, 
la communication, mobiliser des 
bénévoles, etc.

Le Chocotrail permet de décou-
vrir le paysage du parc naturel 
régional du Vexin français. Les 
Trinosaures des Mureaux ont 
dessiné les circuits des différentes 
courses qui traversent les villes de 
Meulan-en-Yvelines, Mézy-sur-
Seine et Oinville-sur-Montcient. 
« Cette année nous avons rajouté un 
circuit de 7 Km pour les adultes, et 
deux courses, de 3 Km et de 1,5 Km, 
pour les enfants », précise l’adjointe. 

Venues des Mureaux, Pauline, 
Camille et Margot, ont décidé 
de participer pour la première 
fois au Chocotrail. «  Courir pour 
gagner du chocolat est amusant et 
puis c’est à côté  », déclare Camille. 
Elles en ont entendu parler grâce 
au Trinosaure. En effet, grâce au 
bouche à oreille, le succès de ce 
nouveau trail ne s’est pas fait at-
tendre puisque le nombre d’ins-
crits aquadruplé  : 450 personnes 
l’année passée contre 1600 pour 
cette édition.

lagazette-yvelines.fr

lagazette-yvelines.fr

Les membres du Lions Club, partenaire de la course, sont venus soutenir les coureurs.
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Une minute de silence a été demandée en hommage aux victimes du 13 novembre 
dernier.
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Sophie Primas (LR), maire d’Aubergenville, et Cécile Zammit-Popescu (SE), maire 
de Meulan-en-Yvelines, se tiennent la main également pendant ce moment de 
recueillement.
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Pauline, Margot et Camille participent pour la première fois au Chocotrail en 
s’inscrivant pour la course de 12 Km.
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Karl Olive (LR), maire de Poissy, est enthousiaste pour parcourir les 12 Km de la 
course.
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Cécile Zammit-Popescu (SE), maire 
de Meulan-en-Yvelines tire le coup 
d’envoie de la course des 7Km.

Incroyable, pour la deuxième édition, les vainqueurs du classement général des 24 Km sont les mêmes : Frédéric Varasse, 
Tchimbé Raid Martinique, à la troisième place, Bertrand Gence, Verneuil AC, à la première place, et Damien Loitron, à la 
troisième place.
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Moment de réconfort lors d’une pause au stand de ravitaillement.
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  3      5 

         

8      4   
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1      3   

5     7 6 2 8 
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Bélier :  Tout est possible et surtout 
d’obtenir ce que vous souhaitez en 
vous battant. Retroussez-vous les 
manches et affrontez les situations de 
front comme un guerrier. Vous serez 
gagnant sur tous les plans. Que du 
bonheur !

Taureau : On vous demande de gros 
efforts, mais le jeu en vaut la chan-
delle. Relevez ce challenge profes-
sionnel et vous ne le regretterez pas !  
L’idéal serait de tout boucler cette se-
maine, vous serez tranquille et serein 
pour Noël !

Gémeaux : Vous n’avez pas trop le 
feeling avec les gens actuellement. 
Vous êtes d’humeur plutôt morose et 
n’avez pas vraiment envie de faire des 
efforts. Trouvez la recette idéale pour 
vous sortir de cet état d’esprit négatif !

Cancer : Agissez selon vos propres va-
leurs et ne laissez pas les empêcheurs 
d’avancer en rond vous déstabiliser sur 
différents sujets. On veut vous brouil-
ler les cartes, car vous êtes sur la bonne 
voie. Imposez-vous, ne vous faites pas 
marcher sur les pieds !

Lion : Vous réagissez au quart de tour 
que ce soit dans le bon sens ou dans le 
mauvais sens du terme. Calmez-vous, 
car les autres ont souvent du mal à 
vous suivre. Vous changez vite d’avis 
selon vos humeurs. Réfléchissez un 
peu plus.

Vierge : Le travail est votre drogue et 
pourtant les astres vous incitent à en 
faire moins. Vous pouvez donc relâ-
cher la pression sans avoir la sensation 
d’être un flemmard. Profitez un peu 
plus de la vie et de ses plaisirs.

Balance : Même si vous êtes sûr 
d’avoir raison, ne tentez pas d’imposer 
votre point de vue en force surtout en 
présence des donneurs de leçons. Vous 
allez perdre votre temps et votre éner-
gie pour rien. Restez positif !

Scorpion : Observez bien les autres 
et prenez le temps pour vous lancer, 
car les choses évoluent autour de vous. 
Finissez vite tout ce que vous avez 
commencé sans vous prendre la tête. 
Noël approche et il faut que toutes vos 
tâches soient accomplies.

Sagittaire : Vous n’aimez pas les 
obstacles et pourtant, il va bien fal-
loir faire avec. Révisez votre stratégie 
professionnelle afin d’obtenir gain de 
cause auprès de vos supérieurs. Ne 
soyez pas trop durs dans les mots.

Capricorne : Vous vous sentez pous-
ser des ailes et rien ne semble pou-
voir vous arrêter. Vous avez la pêche 
et plein d’idées fusent dans votre tête. 
Vous déployez une audace que l’on ne 
vous connaît guère pour montrer que 
vos projets sont les meilleurs.

Verseau : Vous avez des projets clairs, 
percutants et concrets. Vous vous lan-
cez le défi de tout réaliser avant la fin 
de l’année ou alors de tout mettre en 
place. Vous voulez obtenir tout ce que 
vous voulez et travaillez en consé-
quence.

Poissons : Vous êtes à fleur de peau et 
vous ne savez pas gérer vos nerfs. Vous 
vous énervez pour rien. Vous n’êtes 
pas du tout objectif quand vous êtes 
stressé. Il va falloir vite vous reposer, 
car le corps et la tête ne suivent plus.
 

Mercredi 
5°/10°

Jeudi 
4°/10°

Vendredi 
4°/9°

Samedi 
4°/9°

Lundi 
3°/9°
Mardi 
4°/9°
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Les solutions de ces sudokus sont consultables sur  la page Facebook de la  gazette en yvelines

CONFLANS-SAINTE-HONORINE « Il était un petit navire... »

VAUX-SUR-SEINE/LIMAY Le court-métrage 
fait son solstice 

Le court-métrage est à l’honneur 
pour la 5e édition du Jour le plus 
court, manifestation nationale pour 
promouvoir le film court, lors du 
week-end du 18 au 20 décembre.

L’association Contrechamps pro-
pose de fêter le court-métrage en 
multipliant les sites de diffusion  
( les médiathèques, la bibliothèque 
de Seraincourt, la mairie ). Et bien 

sûr grâce à des activités  : le petit-
déjeuner ou le goûter qui accompa-
gnera une projection. 

Un large panel de films sera proposé 
pour les grands comme les petits, 
et pour les deux. Un voyage dans le 
temps aura lieu grâce à une sélection 
de films des Frères Lumière et un 
film de Buster Keaton.  Participa-
tion au chapeau.

Bateau parisien unique en France, 
barque à roulettes en bois, remor-
queur navigant à vapeur ne sont que 
des exemples que le public pourra 
découvrir à l’exposition temporaire. 
Plus d’une cinquantaine de pièces 
seront exposées aux yeux du grand 
public.

Ces objets de collection présentés 
datent de 1890 à 1970. Ces jouets 
en bois ont été fabriqués par les ma-
riniers au cours de leurs nombreux 
voyages pour leurs enfants avant 
d’être commercialisés. Cela offre un 
grand éventail de variétés de jouets.
Entrée : 5 euros

Le Musée de la batellerie et des voies navigables invitent à un retour en enfance grâce à l’expo-
sition temporaire « Jeux et jouets des petits bateliers », du samedi 12 décembre 2015 au 3 
janvier 2016.

Les bateaux de l’enfance reviennent à la surface.

ORGEVAL 
Des clowns à Noël
Orgeval en fêtes propose un spec-
tacle de Noël pour les enfants. 
Deux clowns, Pat et Tach, ont 
organisé un numéro spéciale-
ment pour l’occasion à la salle de 
la Croisée, le samedi 19 décembre 
de 15h30 à 16h30. La représenta-
tion sera suivie d’un goûter avec 
du chocolat pour les enfants et du 
vin pour les parents. Les enfants 
pourront également se faire ma-
quiller.

ACTUALITES 
La semaine dernière au micro de LFM

La chanteuse à l’univers décalé, qui est également coach de managers, est venue interpréter en live sa chanson «Fée Clochette» 
qu’elle présente au concours Prix Ricard qui récompensera un nouvel artiste. Elle chante des «chansons de fille pour de rire» pleines 
de légèreté et de douceur.

Ce rappeur parisien a enregistré un titre en soutien à Karim Benzema, international 
français actuellement dans une tourmente médiatique suite à l’affaire de la sextape 
avec Valbuena.

Le chanteur Hip-Hop R&B, originaire du 93, était présent dans nos studios pour nous 
présenter son nouveau titre «Ennemis» qui apparaît sur la 1ère mixtape «OKLM» de 
Booba, sortie il y a quelques semaines.

Hélène Minguet, animatrice de la disco soupe et Sophie Fricotté, responsable pédagogique au CAC Georges Brassens, nous parlent 
de cette initiative destinée à sensibiliser le public en cuisinant une soupe à partir de légumes invendus sur des rythmes disco.

Un week-end sous le signe du cinéma et des courts-métrages 
s’annonce pour célébrer le solstice d’hiver. 

Blacks One

« Mes études 
en psychologie 

m’ont aidé 
à écrire sur la vie »

« Mes études 
en psychologie 

m’ont aidé 
à écrire sur la vie »

Odilidole

« Je suis prêt à tout tuer 
dans le Game ! »

« Je suis prêt à tout tuer 
dans le Game ! »

NJ

Retrouvez l’ensemble de nos émissions dans leur intégralité sur notre site  
www.lfm-radio.com et en vidéo sur notre chaîne Youtube RadioLFMOfficiel.

Sophie Fricotté

Les élèves de l’école de musique 
et danse Ivry Gitlis organisent un 
spectacle à la veille des vacances 
de Noël à la salle Julien Green, 
mercredi 16 décembre à 15h.

Les contes, la musique et la danse 

se croisent et échangent au cours 
de différents tableaux du spectacle. 
Ce dernier est né de la rencontre 
entre la bibliothèque Saint-Exu-
péry et l’école de danse Ivry Gitlis.

Entrée libre

ANDRESY Quand les élèves 
se mettent à danser

Au moment des vacances de Noël, 
les parents pourront partager avec 
leurs enfants un spectacle mélan-
geant intrigue et conte : « Le père 
Noël a disparu » à l’espace Maurice-
Béjart, le dimanche 20 décembre à 
15h.

Une annonce radio déclare que 
le père Noël a disparu. Inquiets, 

Mirliton et Sobriquet, deux lutins, 
décident de partir à sa recherche. 
Les enfants parcourront ainsi le 
globe terrestre, à travers le spec-
tacle, pour aider les deux amis 
dans leur quête. 

  L’enquête ludique

Le spectacle est sorti de l’imagi-
naire de L’artscène compagnie. 
Née en 2000, grâce à Dominique 
Lefebvre, membre de la société 
des auteurs compositeurs dra-
matiques, la troupe s’est orientée 
vers un mélange des disciplines  : 
théâtre, chansons, projections 
d’images et poésie.

Avec ce spectacle, «  Le père 
Noël a disparu », L’artscène mêle 
l’intrigue et le fantastique. L’uti-
lisation d’effets spéciaux, de jeux 
de lumière et de décors aide les 
enfants, et leurs accompagnateurs, 
à rentrer dans l’histoire. 
Tarif : 14 euros

VERNEUIL-SUR-SEINE
Qui a vu le père Noël ?
Les enfants pourront se donner rendez-vous pour rechercher 
le père Noël, le dimanche 20 décembre, lors du spectacle de 
L’artscène compagnie : « Le père Noël a disparu ».

Des lutins n’hésitent pas à voyager pour chercher leur grand patron, le père Noël.

« Pour mieux lutter contre le gaspillage 
alimentaire, il faut concerner les jeunes »
« Pour mieux lutter contre le gaspillage  

alimentaire, il faut concerner les jeunes »

« Les femmes,
 je les aime, 

je les respecte 
et sans elles, 

je ne serai rien »

« Les femmes, 
je les aime, 

je les respecte 
et sans elles, 

je ne serai rien »

POISSY La mode danse sur la scène

Pas de danse sans costume, sans sty-
liste en amont pour les confection-
ner, sans tissu pour les créer. Cette 
matière première a inspiré Laure 
Daugé pour son spectacle « Mode 
démo » au Théâtre Blanche de Cas-
tille, le vendredi 18 et samedi 19 
décembre à 20h30, dimanche 20 à 
15h.

 Le tissu pour inspiration

La compagnie Ldanse donne vie 
aux chorégraphies de Laure Daugé. 
Formes, drapés, soufflets se méta-
morphosent et tissent le fond. Les 

barrières tombent  : patron et dan-
seuse dialoguent et s’amusent.

Formée au Conservatoire national 
supérieur de danse de Paris et à 
une école d’art dramatique, Laure 
Daugé mélange les répertoires de la 
danse classique et la danse contem-
poraine. Passionnée, elle fonde sa 
compagnie Ldanse à Paris, avec 
laquelle elle crée chaque année, 
depuis 2002, un spectacle. En 2010, 
elle s’est produite dans Les Noces de 
Figaro à l’Opéra de Paris.

Tarif : 10 euros

Les jeux de lumière sur le tissu s’animent au rythme de la musique.

Les planches du Théâtre Blanche de Castille laisse place au 
spectacle de danse « Mode démo » de Laure Daugé, le week-
end prochain.
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Les écoles de danses de hip-hop 
comme Start2step et Fullstep de 
Magnanville, Rosny-sur-Seine 
ou encore Mantes-la-Ville, orga-
nisent un spectacle, samedi 19 dé-
cembre à 18h au Centre d’action 
culturelle Georges Brassens. Le 
spectacle « Merry Christ’Mantes » 
est présenté par une quarantaine 

d’élèves de ces écoles. Il sera ac-
compagné par un buffet aux spé-
cialités locales et exotiques ainsi 
que d’une buvette.

Entrée  : 5 euros Inscription au 
concours de chorégraphie  : 06 62 
75 56 75

MANTES-LA-JOLIE Rencontre et dégusta-
tion autour du hip-hopLe groupe The Shin Sekaï offre au 

public des musiques aux thèmes 
éclectiques où le rap et la chanson 
s'unissent.

  La chanson et le rap,  
une rencontre surprenante

Le duo se compose de deux amis, 
Dadju, petit-frère du rappeur 
Maître Gims, et Abou Tall. Né 
en 2012, le groupe se nomme 
Shin Sekaï qui se réfère au « nou-

veau monde  » du manga, One 
Piece. Les deux amis se sont faits 
connaître grâce à des vidéos de leur 
composition postée sur Internet. 

Avec leur particularité de mélan-
ger la chanson et le rap, The Shin 
Sekaï participe à ce nouvel élan 
de la musique française. Ils re-
viennent présenter leurs nouvelles 
chansons. Suite au succès qu'ils 
avaient connu lors de leur venue 
en octobre 2014.

LES MUREAUX
A la découverte d’un nouveau monde
L’arrivée des vacances d’hiver est un moment de prendre le temps de découvrir de nouveaux 
horizons. Le public voyagera sur les sons des musiques de The Shin Sekaï, au Cosec Pablo 
Neruda, le samedi 19 décembre à 20h30.

Dadju et Abou Tall partagent leur univers 
musical et offrent un spectacle d’un style 
nouveau.
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Pour ceux qui préfèrent la litté-
rature, ils pourront découvrir le 
livre «  Au cœur du   Grand Jeu, la 
France en Orient  » de Stéphane 
Malsague. Le lecteur pourra dé-
couvrir le parcours de Charles-
Eudes Bonin, diplomate français 
né à Poissy, et son travail dans les 
relations entre l'Asie, la France et 
le Moyen-Orient durant les XIXe 
et XXe siècles. L'auteur, Stéphane 
Malsangue signera son livre à la 
librairie du Pincerais, samedi 19 
décembre à 16h.

POISSY
Sur les pas d’un 
ancien diplomate
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de nouvelles oPPoRTunITés 
pour vivre ou investir en cœur de ville

en travaux

Cours des Dames
15, avenue de la République / 42, rue de Lorraine
n En centre-ville, proche des écoles et des commerces

n Du studio au 4 pièces duplex avec terrasses, balcons ou jardins privatifs

n  Des prestations de grande qualité

A Mantes-la-Jolie
EspacE dE VEntE 

4 place de la République 
78200 Mantes-la-Jolie

coursdesdames.com 081 1 444 053
Coût d’un appel local depuis un poste fixe

(1) Prêt réservé aux primo-accédants pour l’achat d’un logement en résidence principale et soumis à conditions de revenus. (2) Le dispositif Pinel permet une réduction d’impôts dont le montant dépend de la durée de l’engagement pris par l’acquéreur - Réduction variant de 12 à 21 %. Le 
non-respect des engagements de location entraine la perte des incitations fiscales.  - Illustration non contractuelle destinée à exprimer une intention architecturale d’ensemble et susceptible d’adaptations. 
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Sur les pas d'un ancien diplomate

Pour ceux qui préfèrent la lit-
térature, ils pourront décou-
vrir le livre «  Au cœur du  
Grand Jeu, la France en 
Orient » de Stéphane Malsague. 
Le lecteur pourra découvrir 


